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14h12 : Conformément à la description, le gîte est perché là-haut sur la

montagne. J’ai la chanson « elle m’a dit d’aller siffler là-haut sur la colline »

dans la tête, mais franchement, ça vaut le coup.  

14h15 : La bâtisse est ancienne, avec une extension sublime en bois. J’ai envie

de m’appeler Heidi et de manger une fondue. 

14h16 : Pascale, la propriétaire, nous accueille et nous fait pénétrer dans la

cour, puis sur la terrasse. Elle nous explique que le gîte est une ancienne

grange en pierre ayant servi de cachette d’armes pour les maquisards de la

seconde guerre mondiale. C’est son mari Alexis, artisan local en rénovation

traditionnelle passionné du bâti ancien, qui a créé l’extension sur les trois

niveaux et la terrasse, le tout en bois, dans une démarche d’écologie, de

durabilité et de préservation de l’environnement.  

Vendredi

14h17 : Je voudrais tout connaître de

l’histoire de cette maison. Laissons tomber

la fondue : un petit aligoté du Bugey sera

parfait, sur cette terrasse sublime

surplombant la nature, à écouter Pascale

parler avec passion de cette maison et de

ce hameau dans lequel leurs enfants ont

grandi. 



14h19 : Laissons tomber pour « Heidi », je voudrais m’appeler Pascale, et avoir

son talent pour reproduire chez moi l’atmosphère de cet intérieur cosy avec des

touches de couleurs vives, et l’harmonie parfaite de ce mélange d’imprimés, de

couleurs et de matières.  

14h20 : On fait avec Pascale

le tour du gîte, équilibre

parfait entre charme de

l’ancien (« comme toi »,

commente mon mari, ce poète),

et rénovation soignée («

comme toi », commente mon

fils, cet ingrat). 

14h37 : Pascale repart après

nous avoir offert en guise de

cadeau de bienvenue des

tisanes de producteurs locaux,

et nous avoir confié les

meilleures adresses de

tourisme local. 

14h51 : En ouvrant les fenêtres, on n’entend rien d’autre que le souffle du vent, le

bruissement des feuilles, le chant des oiseaux, et des « waou c’est trop beau » qui

résonnent. Soit la faune d’ici parle couramment, soit le reste de notre groupe vient

d’arriver. 

14h18 : Entrée dans la grande pièce de vie avec cheminée, ouverte sur la cuisine

équipée et la salle à manger. Ici comme dans chaque pièce du gîte, le bois côtoie

le béton ciré, les matériaux sont nobles, l’authenticité préservée, et la

décoration raffinée. C’est Pascale, décoratrice d’intérieure, qui s’en est chargée.



17h47 : Pour le choix de la chambre, 

« Premiers arrivés, premiers servis »,

c’est la règle que je viens d’auto-

proclamer. Malgré quelques contestations

(je sors l’option 49.3), je refais le

tour des sept chambres, teste la

literie, admire les vues, découvre le

balcon filant. Elles sont toutes

confortables et canons, impossible de

choisir. « Changement de programme, je

vous laisse décider » (ou comment

devenir en une phrase la tante

préférée).

19h47 : Le feu crépite dans la

cheminée. Les enfants s’occupent

avec les jeux et la malle de

déguisements. Les ados contemplent

la vue et en oublient leurs écrans.

La volaille de Bresse mijote

tranquillement, et les adultes

prennent l’apéro évidemment (parce

que ça rime et qu’un début de séjour

comme celui-là, ça se fête). 



Samedi
9h00 : Réveil après une nuit délicieuse.

Nombre d’heures de sommeil : 8. Ressenti : 36. 

9h56 : Café sur la terrasse panoramique déjà baignée de soleil.

En contrebas, nombre d’enfants surexcités de découvrir un sauna au feu de bois,

construit par Alexis : 9. Ressenti : 74. 

10h32 : Après des négociations dignes du RAID avec les enfants (sauna-après-

croix-de-bois-croix-de-fer-si-je-mens-je-vais-en-enfer), départ en quatre

groupes avec au choix séance de golf, rando, sortie vélo électrique ou VTT. 



13h12 : Retrouvailles autour d’un pique-nique à 6 km du gîte, au Lac Bleu, dont la

couleur azur, fascinante, est produite par l’oxydation du cuivre des mines

exploitées avant le long du Gardon. 

15h37 : Retour au gîte, session sauna comme promis. Je n’ai aucune envie d’aller en

enfer, maintenant que j’ai trouvé mon paradis. 



16h51 : Temps libre pour tout le monde, entre lecture dans l’espace détente bureau,

découverte du jardin botanique, sieste sur les fauteuils de la seconde terrasse et

yoga dans le petit tipi de méditation en bois construit par Alexis. 

19h12 : Dîner sur la grande table de l’espace salle à manger et soirée jeux de

société dans l’ambiance chaleureuse du salon et son mobilier confortable. Le seul

problème de ces canapés, c’est qu’on a aucune envie de les quitter. 

Je découvre que mon beau-frère imite très bien Gilbert Montagné, et qu’il est

possible de rire pendant 3 heures sans s’arrêter. 

22h : Diffusion du film souvenir de nos dernières vacances, fait par nos parents,

grâce au vidéoprojecteur mis à disposition. On est tous émus à la fin. Peut-être

parce qu’entre temps, d’autres bébés ont rejoint le clan. Peut-être aussi parce qu’on

réalise que nos futurs jolis souvenirs, on est en train de les créer maintenant. 



Dimanche 
9h30 : Petit déjeuner tous ensemble sur la terrasse. Ma nièce, 15 ans : « ça ferait

une photo Instagram trop stylée, mais c’est tellement beau que je préfère juste

regarder. » Regard ému de ses parents, qui croient désormais aux miracles. 

10h56 : Départ pour le château des Allymes. « À pied ? » demandent les enfants,

inquiets.

10h58 : Ils ont à peine le temps de râler qu’on est déjà arrivés. Visible depuis

le gîte, cette forteresse médiévale construite vers 1310 domine la plaine de l’Ain

et accueille spectacles et expositions temporaires. 

13h12 : Déjeuner dans la cuisine d’été de la cour.

Mon neveu, 7 ans et demi, la bouche pleine, alors

qu’on parle d’écologie : « Il faut préserver la

Terre, parce que c’est la seule planète où il y a

des Chips et le Gîte Des Allymes ».

15h30 : C’est l’heure de rentrer. Les voitures

partent à la queue-leu-leu, et fenêtres ouvertes

on dit au revoir à Pascale et Alexis, venus pour

notre départ. Avec l’écho, on pourrait jurer que

de sa montagne tout là-haut, le Gite Des Allymes

nous répond « À bientôt ». 


